
P'AGE~ D'EVANGILIi

Ceuix qui le jetaient à la face Lies tyrans savaient qu'ils
~exposaint à la ruiine înatérielle, a amort, ils parlaient

quand même. P'ouvienit-ils rés~ister à la voix de leuircons-
cience et autoriser, ne fusse que par unt silence achete à' prix
d'oir, une action condamnée par la loi divine ? On ai pki lier
le-, mains de ceuvx qui étaient chargés de défendre La \ érité,
]es jeter au fond des cachots, les liv rer au oiIfotx
Jamiiais on a pui enchaîner leur parole. D)evant les pr-opo-

biios ouceurcuses comme dlevant les mienace> etL les per-
sécuitions, quand on leur demandait de sanctionnecr une
infamiie, ils repondaient toujours .non lice/I celanet pias
permis. 'Si la race des Hlérode n'a pas encore dispa-rue
lat royale lignée des Jean-Baptiste n'est pas, pr' ; de seen
cie

Imitons l'énergie du Baptiste. Sov ons toujours les
initrépides, défenseurs de la justice et du droit. Quand on
les attaque, ayons le courage de les défendre. Arborons
fièrement notre drapeau. zOn se moquera de nous peut-
être ; on -nous prendra pour des retairdatairesý, pour des
hommeis qui sacrifient leur tranquillité et leuir fortune à des
chimères ? Qu'importe ! Nous aurons fait notre devoir,
nous aurons obéi a notre conscience et même dans la souf-
france nous goûterons la paix promise par D)ieu à ceux
qui -souiffrent persécution pour la justice.
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